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*************** 

L'orgue Saby-Grenzing de l'eglise Saint-Joseph a Lausanne 
presente par Bruno Vezina (organiste titulaire canadien) et Esteban Rosales. 

L'eglise Saint-Joseph. La paroisse Saint-Joseph, situee a l'ouest de 
Lausanne, etend egalement son territoire sur les communes de Prilly et 
Renens. Elle denombre a ce jour plus de 7'000 paroissiens. 

La transformation de l'eglise erigee en 1936 fut entreprise il y a une 
douzaine d'annees. La nef, dotee d'une charpente apparente en sapin 
blanc, est actuellement orientee de 90 degres par rapport a son axe lon­
gitudinal d'origine. La nouvelle disposition de l'assemblee decrit un arc 
de cercle en face du chceur. La generosite des paroissiens permit egale­
ment la creation de magnifiques vitraux mais, pour des raisons budge­
taires, aucune renovation ne put initialement etre envisagee pour 
l'orgue, parent pauvre de cette ample transformation. Lui qui pourtant 
souffrait d'emphyseme chronique depuis de nombreuses annees ! 

L'ancien instrument. L'orgue Kuhn con truit a la fin des annees 1940 
constituait, de par sa composition sonore, son architecture et ses qualites 
techniques, un modele de cette epoque. On se rappellera que cette 
periode restera celle de recherches en matiere de traction mecanique, 
systeme auparavant delaisse par toutes les manufactures suisses pen­
dan t environ un demi-sieclel; epoque egalement de tätonnements de 
compositions sonores, epoque aussi ou l'orgue n'avait plus aucune iden­
tite, ni classique, ni romantique, ni symphonique. L'ancien instrument 

1 Ndlr: c'est effectivement vers 1900 que Je systeme pneumatique tubulairc avnit etc 
generalise en Suisse, mais il est utile de preciser que Je systeme mecanigue alors 
abandonne fut celui des sommiers a cönes (en allemand : Kegelladen). Un systeme 
notamment developpe par Ja Manufacture allemande Walcker, et qui lui-meme 
s'etait impose par l'abandon des sommiers a coulisses (Schleifladen) des les annees 
1850. 

- 21-

comportait dix jeux (treize si on y ajoute les trois extensions) repartis sur 
deux claviers et pedalier. San emplacement defavorable au fand de la 
tribune, aggrave par tm plafond bas, ne permettait pas au son d'emplir 
la nef de fa<;on optimale. La soufflerie ne fournissait meme plus le vent 
necessaire aux gras accords soutenus et doubles par la Pedale. Vint le 
temps ou le Conseil de paroisse se rendit campte que l'instrument, per­
clus d'une fatigue manifeste, ne pouvait plus servir qu'a l'accompa­
gnement des chants de l'assemblee. Au vu de l'importance grandissante 
de la vie paroissiale et du nombre de fideles assistant aux offices, l'orga­
niste dut cependant - a Ja demande du clerge - reussir l'impossible, a
savoir valoriser par cet orgue mariages, funerailles et grandes fetes reli­
gieuses. Et c'etait peu dire ... 11 etait temps d'agir et d'offrir aux parois­
siens un orgue qui pouvait etre aussi beau que leur edifice. Ainsi fut dit, 
ainsi fut fait, et plusieurs organistes attitres, dont Andre Luy (organiste 
de la cathedrale de 1957 a 1992), furent invites pour donner leurs avis. 
Unanimes, tous affirmerent qu'il fallait changer d'instrurnent, sans plus 
rien debourser en reparations. 

Projet en route et creation de la commission des orgues. L'organiste 
titulaire, le eure Gabriel Pittct et le conseil de paroisse deciderent en 2001 
de constituer une commjssion des orgues, afin d'etudier les diverses 
possibilites autant financieres qu'esthetiques pour mener a bien ce pro­
jet. La vente d'un bien immobilier appartenant a la paroissel permit de 
provisionner une partie de la somme necessaire pour le financement 
d'un tel projet. 

Appel d'offres. Des avril 2001, la premiere demarche de la commis­
sion fut celle de Bruno Vezina. II choisit de son propre chef une liste de 
manufactures dont voici l'essentiel (des noms connus de la plupart des 
organistes et organophiles): Aubertin, Ayer, Beckerath, Cabourdin (Ma­
nufacture des orgues de Provence), Felsberg, Formentelli, Füglister, Ma­
nufacture de Geneve, Mathis, Metzler, Quoirin, Saby et Saint-Martin NE. 

Les dossiers obtenus furent autant varies qu'etonnants. En effet, l'ar­
chitecture de l'eglise, notamment le plafond bas (2,77 m pour l'empla­
cement de l'orgue) et la tribune qui presente une ligne fracturee, offrait 
autant de pos ibilites que de contraintes. La commission des orgues 
souhaitait doter l'eglise d'un instrument dont l'originalite le rendrait 
rernarquable dans le paysage organistique de la ville, et en harmonie 
avec l'architecture moderne de l'eglise. 

Adjudication aux ateliers de Pierre Saby. Les ateliers de Pierre Saby 
en France voisine (Dröme) firent preuve de beaucoup d'interet. Le projet 
etonna la commission par son originalite, mais du fait egalement qu'il 
tenait campte des diverses contraintes. Un orgue ayant les caractcris­
tiques de ces instruments que l'on entend dans bien des villages de Pro­
vence; des instruments a rni-chernin entre la France, l'Espagne et les 

I En Ja colonie de vacances de Montricher VD. 
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Flandres. Les echanges culturels entre ces trois contrees avaient ete fre­
quents gräce aux Habsbourg; les artistes peintres, sculpteurs ou musi­
ciens amenes a suivre la cour lors de ses deplacements apportaient avec 
eux leur savoir et leur culture. Les facteurs d'orgues n'etaient pas en 
reste et echangeaient eux aussi leurs experiences et connaissances avec 
les musiciens provenant des quatre coins de l'Empire. 

11 faut savoir qu'une dynastie de facteurs flamands est venue s'etablir 
en Provence a la fin du 16e siede. La famille de Charles Royer et ses 
descendants ont ainsi contribue a perpetuer l'iniluence flamande dans le 
Comtat Venaissinl, pays de l'ancienne France ayant appartenu aux 
papes, avec Avignon, de 1274 a 1791. Le plus souvent, ces orgues etaient 
construits avec un clavier, parfois deux; des instruments sans gigan­
tisme, de type ideal pour doubler les polyphonies vocales. Citons par 
exemple l'orgue du Saint-Sauveur de Manosque (1625; avec un jeu de 
Sesquialtera, un Cornet 5 rgs et un Larigot), ainsi que les instruments de 
Malaucene (1638), Valreas (1648) et Roquemaure (1690). 

La commission fut donc convaincue qu'un orgue de type mediterra­
neen pouvait presenter une particularite unique a ce jour dans le 
paysage organologique regional. De plus, la presence d'un orgue Saby a
Beaumont en Haute-Savoie donna l'occasion a la commission d'aller 
decouvrir un de ces instruments. 

Vue generale du nouvel instrument de Saint-Joseph a Lausanne. 
Les Positifs avec fac;ades chromatiques ne sont guere courants aujourd'hui. 

Dans le cas de Saint-Joseph, le buffet en son ensemble est en accord avec

l'architecture du lieu, ou une copie de buffet classique n'aurait pas ete 
opportune. La balustrade metallique a gauche du Positif est moins «visible» 
lorsqu'on a vue sur toute la tribune, a droite, avec balustrade de meme style. 

1 A mentionner: les orgues d'Isle-sur-la-Sorgue (1648/ 49) et de Cavaillon (1653/54). 
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En 2001, Bruno Vezina se produisit a Caumont-sur-Durance (Vau­
cluse) sur les claviers d'un orgue magnifique issu d'une collaboration 
eclairee entre Pierre Saby et Gerhard Grenzing, amis de longue date. Des 
lors, la Commission demanda a Pierre Saby de collaborer a nouveau 
avec Gerhard Grenzing dans le cadre de Saint-Josephl. Un nouvel 
accord fut ainsi rapidement conclu entre les deux facteurs d'orgues et 
l'architecte Bernard Tillet pour l'elaboration d'un nouvel instrument. 

Choix et description de la composition des jeux. Une palette sonore 
tres coloree etait souhaitee, notamment en raison des nombreuses 
«annees de privation» du temps de l'ancien instrument. Bruno Vezina 
proposa une composition repartie sur deux claviers et w1 pedalier. Rap­
pelons qu'a la demande de la paroisse Saint-Joseph le caluer des charges 
fut exigeant: repertoire organistique, mais aussi accompagnement des 
chants (assemblee, chorale) et des nombreux musiciens, solistes et chan­
teurs tres souvent sollicites a l'occasion des fetes religieuses. 

La commission, en accord avec l'organiste titulaire, a voulu eviter un 
instrument trop intense et privilegier la qualite des timbres. La täche fut 
donc coniiee a Gerhard Grenzing de choisir les pressions (plutöt basses; 
voir les details plus loin dans la presentation de la composition des 
jeux), les tailles et les alliages (75% d'etain et 25% de plomb pour les 
Montre 8' et 4'; 30% d'etain et 70% de plomb pour les autres jeux2). La 
largeur des bouches des mutations simples est relativement etroite au 
grave, puis devient proportionnellement plus large a l'aigu. Les 
mixtures, par leur composition et leur harmonisation, eclairent l'ins­
trument. C'est dans ce contexte que le facteur Saby eut l'idee de proposer 
un Orlos en chamade au Positif. Les anches sont «couvertes3», a l'excep­
tion de l'Orlos et du Cromorne, qui sont equipes de canaux de type 
Bertouneche4. 

Le resultat est aujourd'hui a la hauteur des esperances de la commis­
sion, et d'un tres grand raffinements. Les sonorites sont charnues, cha­
leureuses et brillantes a Ja fois, mais sans agressivite. L'instrument peut 
etre tres polyvalent et servir un large repertoire autant frani;ais qu'alle­
mand, italien ou espagnol, tout en conservant sa specificite meridionale. 

1 Une premiere collaboration entre ces deux facteurs avait eu lieu a Ille-sur-Tet 
(Pyrenees) lors de la restauration/ reconstruction du materiel technique de l'ancien 
instrument catalan de l'eglise Saint-Etienne (facteurs: le Frere dominjcain Pascal 
Cervello [1722] et la manufacture Grinda Freres [1810/30]). 

2 Dans ce cas, le meta I est durci par martelage (ecrouissage). 
3 Ce terme designe des canaux (rigoles) de type allemand. 
4 Reference au fabricant franc;:ais de materiel pour jeux d'anches qui fut notamment 

fournisseur de Cavaille-Coll. Les canaux Bertouchene ont la particularite d'etre ronds 
a leur extremi te. 

5 Pour !es jeux de fond, on peut parler d'harmonisation coloree (ou polyphonique), ce 
qui fait reference a une harmonisation particulierement soig:nee permettant a l'orga­
niste de jouer FIGtes et Principaux en solistes. 
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Voici la composition choisiel 

II Grand-orgue 56 notes 
Montre 
Flute a cheminee 
Flute traversine (en cedre) 
Prestant 
Flute conique 
Doublette 
Sesquialtera 
Fourniture 
Dou�aine 
Trompette 
Tremblant ajustable 

Pedale 30 notes 
Soubasse (en pin) 
Principal 
Octave 
Basson 
Trompette 

8' 
8' 
8' 
4' 
4' 
2' 

2 rgs 
4 rgs 

16' 
8' 

16' 
8' 
4' 

16' 
8' 
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I Positif de dos 56 notes 
Bourdon 
Montre 
Flute a cheminee 
Nasard 
Quarte de nasard 
Tierce 
Larigot 
Cymbale 
Cromorne 
Orlos en chamade 
Tremblant ajustable 

II/I, I/P, II/P 
Temperament Bach-Kelner2 

Rossignol 

La console d'un instrument d'une evidente richesse sonore. 

8' 
4' 
4' 

2 2/3' 
2' 

13/5' 
11/3' 
3 rgs 

8' 
8' 

Les buffets sont construits en pin sylvestre et comprennent des 
claires-voies geometriques dorees a la feuille3. La console est en noyer, 

1 Pressions: GO 55 mm, Positif 48 mm, Pedale 67 mm. 
2 Temperament partiellement remanie par Gerhard Grenzing et Jean Boyer, le meme 

qu'aux Conservatoires nahonaux superieurs de musique de Paris et de Lyon. 
3 Le style des buffets dut etre mis en accord avec celui de l'eglise, peu ordinaire. 




